
 
 

Quand régionalisation rime avec trompe-couillon 
et Tempo avec attrape-zozos ! 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Chacun se souvient des sorties permanentes d’Ernotte et de ses thuriféraires, à 
commencer il y a peu encore par l’éphémère Mayerfeld pour expliquer la « politique 
ambitieuse de régionalisation » que France Télévisions mettait en œuvre. 

Mois après mois, le constat fut accablant. Au lieu de développer les actions en 
régions, France Télés allait même jusqu’à faire démonter les régies par celles et 
ceux à qui l’entreprise fait croire qu’ils auraient du travail alors que la plupart 
sont en train de détruire leur outil de travail et leur boulot de demain. 

Les stations régionales de France 3 ont donc de moins en moins de moyens comme 
de personnel d’ailleurs…« Pas grave » affirment certains qui expliquent déjà qu’on 
peut partir en reportage avec un smartphone sans véritable incidence sur la qualité, 
notamment s'agissant des Matinales  (la télé devenue radio filmée) !! 

Il fallait donc trouver en urgence un nouveau subterfuge pour faire avaler la 
pilule. Cela allait être Tempo pour faire gober aux salariés, aux Tutelles, aux 
politiques mais aussi à la Représentation nationale que la télévision publique 
était à la manœuvre.   
 
Avec ce projet, la direction de France Télévisions a clairement choisi son 
narratif: la suppression manu militari des éditions nationales de France 3 se 
fait au profit d’une régionalisation de France 3. Qui le croira ? 



Pourtant plus le mois de septembre se rapproche (le soi-disant point ce départ 
du bouzin), c’est tout le contraire qui se profile avec des nouveaux JT de la 
rentrée désormais appelés « Ici midi » et « Ici soir » ainsi découpés : le soir, une 
tranche locale à 19h06, puis la partie régionale à 19h13 en toute fin d’édition le 
national et l’international ! Alors même que la situation internationale est 
chaque jour plus préoccupante, Ernotte et quelques répétiteurs ont imaginé qu’il 
était plus intéressant de parler de l’un des 1500 fromages de France et de la 
façon dont ont les affine que de l’invasion russe de l’Ukraine, des avancées 
de la contre-offensive ou des soubresauts qui agitent le monde. Autrement dit, 
commencer par des sujets traditionnellement prévus en fin d’édition pour leur 
légèreté, reléguant en fin de JT la partie nationale et international souvent plus 
grave. 

C’est ce voudraient les téléspectateurs qui s’en soucie ?  

Tempo, qui est en réalité le symbole de l’anti-régionalisation, va non 
seulement finir par épuiser le personnel en région mais aussi impacter 
lourdement la raison d’être de la télévision régionale. 

Les 24 antennes régionales perdront 20 minutes d’antenne avec la suppression du 
18h30 qui avait pourtant trouvé son public. Partout en région, encadrement et 
salariés en ont ras la casquette et beaucoup se retrouvent en souffrance. 

Tempo ne sera pas la réponse à leurs inquiétudes et leur mal-être mais en 
sera bien la cause.  

 

Paris, le 20 juin 2023 


